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E « En sortant de ce bois d’aunes, vous trouvez sur la droite une chaussée en dehors des limites 
du parc. Partout l’oeil se repose avec délices sur de belles prairies ; elles sont circonscrites 
entre deux lignes de bois. La jolie rivière dont vous apercevez le cours ajoute un grand charme 
à ce pays champêtre. Il faut s’arrêter un instant au second pont de pierre qui se trouve sur la 
route, pour regarder de ce point, l’effet agréable du tableau du moulin. »
Stanislas de Girardin,  Promenade ou itinéraire des jardins d’Ermenonville (1811)

Un moulin intégré à la composition des jardins d’Ermenonville 

En 1760, René-Louis de Girardin hérite de la seigneurie d’Ermenonville, situé à 14 km au sud-
est de Senlis. Il s’installe à Ermenonville et entreprend de transformer les jardins. En 1775, 
l’ensemble est terminé. Le Marquis René-Louis de Girardin a voyagé en Italie, en Allemagne 
et en Angleterre où il trouvera ses sources d’inspiration. Les transformations de l’agriculture 
en Angleterre l’ont impressionné. 

« L’objet essentiel, précise le marquis de Girardin, est donc de commencer par bien composer 
le grand ensemble et les tableaux pour l’habitation de tous les côtés où se dirigent les prin-
cipales vues.» (De la composition des paysages, 1778)  Au nord du château, le grand canal 
rectiligne existant est transformé en une rivière sinueuse. Dans l’axe, le moulin sur la Launette, 
bien que situé hors du parc, est intégré dans la composition. 

«  Ce moulin est situé au nord de la Tour de Gabrielle. Il se trouve heureusement rangé dans la 
même direction que l’abbaye de Chailly, dont le clocher, pris de ce point de vue, sert à égayer 
le site, et lui fait singulièrement acquérir de charmes. Ce bel accident, placé en perspective, 
paraît, à raison de son éloignement, toujours coloré de ces tons bleuâtres et vaporeux qui lient 
d’une manière si douce le ciel et l’horizon. » (Album de Villeneuve : Vues pittoresques, plans, 
etc. des principaux jardins anglois qui sont en France Paris circa 1785)
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Stanislas de Girardin décrit ainsi le tableau du nord face au château : « la rivière (...) se divise, 
(...) en deux bras qui viennent se réunir devant la façade du nord ; de là, poursuivant son cours 
en serpentant dans la prairie, elle baigne plusieurs îles (...) A l’endroit qui paraît être l’extrémité 
de la rivière, on a construit un moulin dans le genre de ceux qu’on trouve en Italie. (...) Ce qui 
mérite d’être remarqué dans la composition du tableau du nord, c’est la manière savante dont il 
est lié au pays : on dirait que celui-ci appartient en entier au seigneur d’Ermenonville. Le grand 
art en effet est de savoir, par la disposition des masses et des plans, s’approprier, pour ainsi dire, 
le bien de ses voisins. »

Le Marquis de Girardin donne au moulin une architecture à l’italienne avec une tour carrée évo-
quant les tableaux de Claude Lorrain. Dans son chapitre des fabriques, il explique : « C’est donc 
l’effet pittoresque qu’il faut principalement chercher (...). Pour y parvenir, il faut d’abord choisir le 
meilleur point de vue pour développer les objets, et tâcher, autant qu’il est possible, d’en présen-
ter plusieurs faces.  (...) c’est à bien disposer les différents objets sur différents plans de manière 
que l’effet de perspective semble donner du mouvement aux différentes parties dont les unes 
paraissent éclairées, les autres dans l’ombre, dont les unes paraissent venir en avant, tandis 
que les autres semblent fuir. » Le moulin à blé, composé de différentes volumétries fonctionnera 
jusqu’au xixe siècle. « En offrant dans la composition du moulin, un heureux assemblage de l’utile 
et de l’agréable, il a prouvé que, sans nuire aux grâces champêtres, on pouvait leur associer des 
vues économiques ». 

Une perspective disparue
Le Marquis de Girardin  avait tout fait pour faire disparaître les limites de son domaine précisant 
« vous ne pouvez jamais vous bien approprier les fonds du pays qu’autant que votre terrain inté-
rieur sera bien fondu, pour ainsi dire amalgamé avec le terrain extérieur. La moindre séparation 
apparente serait tache ou rature dans le tableau». Aujourd’hui, des murs ont été construits autour 
de la propriété du moulin. Le fond du petit parc au nord du château, propriété d’un grand hôtel 
est envahi par la végétation. La perspective n’existe plus.
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